
Comment peut-on mesurer les inégalités? Par Justine 

Les inégalités sont des différences entre individus ou groupe sociaux qui se traduisent en termes d'avantage 

ou de désavantages et qui fondent une hiérarchie entre les individus ou groupes. On peut distinguer deux 

formes d'inégalités : 

- les inégalités économique qui comprennent par exemple les inégalités de salaire, retraite ect.. mais 

également les inégalités dite de patrimoine, patrimoine qui peut être immobilier ou mobilier.  

- Puis les inégalités sociales, inégalité qui est alors à la société où elle a été constater. On distingue parfois au 

sein des inégalités sociales des inégalités dans l'ordre de l'avoir, du pouvoir et du savoir ( par exemple un 

enfant qui aurait accès plus facilement qu'un autre aux musée aurait une meilleure scolarité)  

Mais pour parler d'inégalités il faut pouvoir les mesurer et plusieurs outils sont disponibles pour cela. 

Tout d'abord nous pouvons représenter les inégalités économique par un système de quantiles. Pour cela il 

faut en premier lieu classer une population par ordre croissant selon le critère pris en compte( taille, salaire..), 

puis nous divisons la population ainsi classé par groupes de même taille (appelés déciles par ex s’il y en a dix) ; 

enfin dans chaque quantile on note l'individu le plus élevé dans la hierarchie que l'on appelle Q1,2,3.. Ainsi 

tous les individus de son quantile sont donc moins bien dotés que lui en ce qui concerne le critère retenu. Ce 

qui nous permet de dire, par exemple, que les 10% les moins bien rémunérés ont un revenu inférieur à tant 

d’euros par exemple. On mesure souvent le rapport interdécile (D9/D1) qui permet de mesurer l’écart entre le 

plus pauvre des 10% les plus riches et le plus riche des 10% les plus pauvres. 

On observe un deuxième 

moyen de mesurer les 

inégalités économique grâce 

à la courbe de LORENZ. En 

effet la courbe nous indique 

les inégalités selon sa forme, 

c'est à dire plus la courbe de 

lorenz est déformée par 

rapport à la diagonal d'égalité 

parfaite, plus les inégalités 

sont élevées. On constate 

ainsi, sur la courbe ci-contre, 

que les inégalités de 

patrimoine sont plus fortes 

que celles de revenus. A 

partir de la courbe de Lorenz, on peut mesurer ces inégalités à l'aide d'un calcul appelé le coefficient de GINI 

dont le résultat est compris entre 0 et 1 et qui nous renseigne sur le niveau d'inégalité. Plus le coefficient est 

élevé plus les inégalités sont grandes. 

La mesure des inégaliés sociales est plus complexe mais il existe plusieurs indicateurs comme le BIP40 qui 

prend en compte toute une série d’indicateurs allant bien au-delà du simple revenu par personne. 



Comment notre politique fiscale permet-elle 

de contribuer à la justice sociale ? Par Rachid 

L'un des plus graves problèmes à nos jours est la croissance des inégalités qui affecte l'ensemble de la planète. 

Les disparités entre les riches et les pauvres créent un gouffre infranchissable, une injustice qu'il va falloir y 

remédier.. 

1) A quoi sert l’impôt ? 

L’impôt a deux fonctions : financer les politiques publiques et corriger les inégalités. Il permet ainsi 

d’augmenter la part de consommation puisqu’il est progressif.. On compte trois grands impôts 

progressif : L’impôt sur le revenu, l’ISF et le droit de succession. 

 

2) Le prélèvement progressif 

L’objectif pour réduire les inégalités en France, c’est de mettre en place un prélèvement progressif qui 

permet ainsi de prélever plus aux riches qu’aux pauvres, c’est un des buts de l’Etat-providence, on 

parle de redistribution verticale.  Le système favorise l’égalité mais un point négatif subsiste encore… 

3) Un système défaillant 

Les 95% des imposés ont un impôt progressif qui se calque parfaitement à la politique redistributrice 

de la France mais pour les 5 derniers % cet impôt régresse…Mais pourquoi régresse-t-il ? La réponse 

est qu’à un certain stade d’aisance pécuniaire, le revenu principal provient du patrimoine et non du 

revenu. On peut citer par exemple Xavier Niel et son salaire de « seulement » 174000 euros par an  

-très bas pour un dirigeant d’une des plus grandes sociétés Français- mais de 14 millions d’euros par an 

de dividendes ce qui lui permet de payer moins d’impôts. Pour les 0.0001% des plus riches , le taux 

d’imposition est à 39% contre 41% pour le 1er décile. 

4) L’ISF  

Important pour la progressivité de l’impôt, l’ISF Impôt de Solidarité sur la Fortune est un prélèvement 

sur un patrimoine supérieur à 1.3M d’euros. Cet impôt est progressif puisqu’on a des taux qui 

augmentent selon le patrimoine que l’on a. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 
Les inégalités peuvent elles disparaitre?   Par Marine Talaucher 

 
 

[Commentaire profdeses : Le contenu n’est pas inintéressant mais il ne répond pas vraiment à la question] 
 
Les inégalités sont des différences entre des individus ou des groupes sociaux qui aboutissent à des avantages 
ou des désavantages fondant une hiérarchie entre eux. 
Ces inégalités peuvent être économiques. Le revenu du patrimoine, par exemple, qu'il soit mobilier ou 
immobilier, ne sera pas le même pour une personne ayant beaucoup de biens et une personne n'en possédant 
que peu. Les inégalités sont aussi sociales, et sont classés en trois catégories: le pouvoir, l'avoir, et le savoir.  
Un individu venant d'une famille aisée aura plus de moyens pour effectuer de grandes études dans un 
établissement supérieur (qui n'est pas gratuit) et donc accèdera à un poste élevé plus facilement. Par 
exemple, en 2007, en France, 59% des députés étaient classés auparavant parmi les cadres, ingénieurs, et 
autres professions intellectuelles supérieures, et aucun n'était ouvrier.  
Un individu venant d'une famille ne possédant pas beaucoup de moyens n'aura malheureusement pas 
facilement accès aux grandes écoles qui lui permettront d'obtenir un emploi hautement qualifié.  
Un individu qui a un haut niveau de revenu aura également plus d'argent à épargner, et c'est aussi cette 
épargne qui va par les revenus qu'elle génère, former des inégalités. 
Ce sont des exemples d'inégalités cumulatives. Les inégalités entre elles mêmes forment un système 
d'inégalités car à partir d'une seule on peut déboucher sur plusieurs. Elles peuvent aussi se transmettre, 
comme le patrimoine, d'une génération à une autre par exemple, donc les dettes se transmettent également 
ce qui engendre une inégalité par rapport à ceux qui recevront de l'argent. Pour limiter ces inégalités, on 
trouve les droits de succession qui vont taxer les grosses sommes qui se transmettront par héritage. Mais les 
inégalités qui étaient déjà présentes se cumulent et se transmettent. Un individu ne venant pas d'une famille 
aisée aura du mal par la suite à progresser pour devenir ainsi "riche", cependant un individu "riche" aura les 
moyens de progresser et de rester "riche". L'état agit contre ces inégalités cependant il est très difficile de les 
faire disparaitre. 
 
 
 


